
Liche amie  (Licha amia) 

Synonyme : aucun ; les petits individus sont appelés limons ; ne pas confondre la liche amie avec 
la liche glauque ou palomète (Trachinotus ovatus) qui a une bouche plus petite, 6 points noirs sur 
les flancs et une caudale plus fourchue, et avec la sériole (Seriola dumerili) dont la ligne latérale est
peu sinueuse et dont le corps a des reflets dorés.

Famille : carangidés
 
Corps : élevé, comprimé latéralement, avec une ligne latérale sombre et nettement sinueuse. 

Tête : avec une bouche atteignant l’aplomb de la partie postérieure de l’œil.

Nageoires : la première  dorsale formée de 7 épines courtes, est précédée d’une épine dirigée vers 
l’avant ; la seconde dorsale et l’anale sont hautes vers l’avant et basses vers l’arrière ; la caudale est 
fourchue.

Coloration : gris argenté plus ou moins verdâtre. 

Taille : 2 m pour un poids de 50 kg.

Biologie : Ce poisson de pleine eau vit en petits groupes ; il fréquente les côtes l’été, puis migre 
ensuite le long du plateau continental. Puissant et rapide, il pourchasse les bancs de poissons 
pélagiques dont il se nourrit (sardines, maquereaux, anchois, mulets) et ce jusqu’en eau peu 
profonde. La reproduction a lieu dès la fin du printemps, près des côtes.    

Pêche : filet pélagique, pêche à la traîne et chasse sous-marine.

Intérêt culinaire : chair très appréciée.

Ma note perso : La seule liche digne de ce nom que j’ai pêchée, ce fût à la jetée du grand large de 
Marseille. Je faisais une coulée quand le banc d’une soixantaine de poissons, tous de taille égale 
(environ 1 m), passa devant moi en s’éloignant. Je me stabilisai en position d’agachon, sur un 
éboulis en contre-bas, à 12 m de profondeur et attendis. Le banc, qui s’était éloigné repassa devant 
moi. Je tirai la liche la plus proche, au niveau de l’ouïe, et remontais rapidement. Je n’avais pas 
regagné la surface que la liche harponnée avait déjà déroulé les 20 mètres de fil contenus dans le 
moulinet, et tentai d’arracher la flèche en se frottant contre les pierres du fond. C’est dire la 
combativité de la liche, qualité qui fait que ce poisson demeure une espèce très convoitée par les 
pêcheurs sous-marins.


